
Savoir Sv.1 -  Corrigés 
 
 

Corrigé  Exercice 1 
  

1. On a :  (3 ≤ 𝐴 ≤ 4)   ⇔   (3 ≤ 0,2𝑋 ≤ 4)   ⇔   (
3

0,2
≤ 𝑋 ≤

4

0,2
)   ⇔   (𝟏𝟓 ≤ 𝑿 ≤ 𝟐𝟎). 

On calcule donc :  𝑃(3 ≤ 𝐴 ≤ 4) = 𝑃(15 ≤ 𝑋 ≤ 20) = 𝑃(𝑋 ≤ 20) − 𝑃(𝑋 ≤ 14) ≃ 𝟎, 𝟎𝟔. 
Il y a donc 6% de chances d’obtenir entre 3 et 4 €. 

 

2. a. On a : 𝑌 > 100  ⇔   𝐷 + 10 > 100  ⇔   𝑫 > 𝟗𝟎. 
On calcule donc : 𝑃(𝑌 > 100) = 𝑃(𝐷 > 90) = 1 − 𝑃(𝐷 ≤ 90) ≃ 𝟎, 𝟒𝟓. 
Il y a 45% de chances que la durée de vie soit supérieure à 100 heures. 

 

b. On a : 𝑍 > 100  ⇔   1,25𝐷 > 100  ⇔    𝐷 >
100

1,25
  ⇔   𝑫 > 𝟖𝟎. 

On calcule donc : 𝑃(𝑍 > 100) = 𝑃(𝐷 > 80) = 1 − 𝑃(𝐷 ≤ 80) ≃ 𝟎, 𝟗𝟗𝟖. 
Il y a 99,8% de chances que la durée de vie soit supérieure à 100 heures. 

 
 
Corrigé  Exercice 2  
 

1. • 𝑃 et 𝐸 : On peut admettre que ces deux variables sont indépendantes : Le fait de connaître l'âge de 
l'élève ne donne aucune information sur l'âge du professeur (et inversement). 
 

• 𝑆 et 𝑉 : Ces deux variables ne sont pas indépendantes : connaissant le nombre d'heures de sommeil d'un 
jour donné de la personne, on peut en déduire son nombre d’heures d'éveil la veille. 
 

• 𝑅 et 𝐷 : Ces deux variables ne sont pas indépendantes : connaissant le nombre d'heures de sommeil 
d'un jour donné de la personne, on peut en déduire son nombre d’heures d'éveil la veille. 

 

2. a. 𝐸(𝑇) = 𝐸(𝐿 + 𝑀) = 𝐸(𝐿) + 𝐸(𝑀) = 495 + 511 = 𝟏𝟎𝟎𝟔.  
 L’espérance est de 1006 points. 

 

b. On ne peut pas calculer l'écart-type de 𝑇 ! 
En effet, les élèves forts en lecture sont « en moyenne » plus forts en maths que ceux qui ne le sont 
pas, et inversement : il s’agit des élèves qui globalement sont plus forts à l’école. On dit qu’il y a 
corrélation entre les résultats obtenus en lecture et en maths. 
Il n’y a donc aucune raison de supposer que 𝐿 et 𝑀 sont indépendantes. Il faudrait connaître 𝐸(𝐿𝑀) 

pour pouvoir calculer 𝑉(𝐿 + 𝑀) = 𝑉(𝐿) + 𝑉(𝑀) + 2(𝐸(𝐿𝑀) − 𝐸(𝐿)𝐸(𝑀))… 

3. a. 𝐸(𝑋 + 𝑌) = 𝐸(𝑋) + 𝐸(𝑌) = 𝟏𝟏 ;  
 𝑋 et 𝑌 sont indépendantes donc 𝑉(𝑋 + 𝑌) = 𝑉(𝑋) + 𝑉(𝑌) = 𝜎𝑋

2 + 𝜎𝑌
2 = 9 + 16 = 𝟐𝟓  

 et 𝜎(𝑋 + 𝑌) = √𝑉(𝑋 + 𝑌) = 𝟓. 
 

b. 𝐸(𝑍) = 𝐸(2𝑋 − 𝑌) = 2𝐸(𝑋) − 𝐸(𝑌) = 2 × 4 − 7 = 𝟏. 
𝑋 et 𝑌 sont indépendantes donc  
𝑉(𝑍) = 𝑉(2𝑋 − 𝑌) = 𝑉(2𝑋) + 𝑉(−𝑌) = 4𝑉(𝑋) + 1𝑉(𝑌) = 36 + 16 = 𝟓𝟐. 

𝜎𝑍 = √𝑉(𝑍) = √𝟓𝟐. 
 

c. Remarque : 1 est une constante, donc 1 est indépendant de toute autre variable aléatoire.  
𝐸(𝐾) = 𝐸(1 − 3𝑋) = 𝐸(1) − 3𝐸(𝑋) = 1 − 3 × 3 = −𝟏𝟏. 
1 et 𝑋 sont indépendantes donc 𝑉(𝐾) = 𝑉(1) + 9𝑉(𝑋) = 0 + 9 × 9 = 𝟖𝟏.            𝜎𝐾 = 𝟗. 



  

 
 
Corrigé  Exercice 3 
  
1. 𝐸(𝑇) = 𝐸(𝐷1 + 𝐷2 + 𝐷3 + 𝐷4) = 𝐸(𝐷1) + ⋯ + 𝐸(𝐷4) = 4 𝐸(𝐷1) = 𝟏𝟐𝟎 secondes. 
 

2. Les durées 𝐷𝑘 sont indépendantes, on a donc : 

𝑉(𝑇) = 4 𝑉(𝐷1) = 4 (𝜎(𝐷1))
2

= 4 × 36 = 𝟏𝟒𝟒 s². 

Et ainsi : 𝜎(𝑇) = √𝑉(𝑇) = 𝟏𝟐 secondes.  
 
 

Corrigé  Exercice 4  
 

1. 𝐸(𝐷) = 𝐸(𝐻 − 𝐹) = 𝐸(𝐻) − 𝐸(𝐹) = 178 − 164 = 𝟏𝟒 𝐜𝐦. 
 

2. 𝐻 et 𝐹 sont indépendantes donc 𝑉(𝐷) = 𝑉(𝐻 − 𝐹) = 𝑉(𝐻) + 𝑉(−𝐹) = 𝑉(𝐻) + (−1)2𝑉(𝐹) 

                                                                        = 𝑉(𝐻) + 𝑉(𝐹) = 𝜎𝐻
2 + 𝜎𝐹

2 = 49 + 36 = 𝟖𝟓 𝐜𝐦𝟐     

et  𝜎𝐷 = √𝑉(𝐷) = √85 ≃ 𝟗, 𝟐 𝐜𝐦. 

 
 
Corrigé  Exercice 5  
 

1. 𝐸(𝑇) = 𝐸(𝐵1 + ⋯ + 𝐵4) = 4 × 50 = 𝟐𝟎𝟎 𝐠. 
 

2. Les variables aléatoires 𝐵𝑛 sont indépendantes donc : 𝑉(𝑇) = 𝑉(𝐵1) + ⋯ + 𝑉(𝐵4) = 4 × 52 = 𝟏𝟎𝟎 𝐠𝟐   

et donc : 𝜎(𝑇) = 𝟏𝟎 𝐠. 
 

3. On a 𝑀 =
𝑀1+⋯+𝑀4

4
=

𝑻

𝟒
.   On a donc :  𝐸(𝑀) =

1

4
𝐸(𝑇) = 𝟓𝟎 𝐠, 

 𝑉(𝑀) =
1

16
𝑉(𝑇) = 𝟔, 𝟐𝟓 𝐠𝟐      et    𝜎(𝑀) = √𝑉(𝑇)  𝑜𝑢

1

4
𝜎(𝑇) = 𝟐, 𝟓 𝐠. 

 
 
 
 

 
 
 


